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Le pape François a choisi pour la douzième édition des 24 Heures pour le Seigneur une
devise particulièrement significative en cette année du Jubilé ordinaire de 2025 : « Tu es
mon espérance » (Ps 71, 5). Chaque Jubilé a une manière particulière d'être vécu, tant en
raison de ses circonstances historiques que de son contenu profond et de la manière
concrète de le réaliser selon l'intention du Saint-Père, qui s'exprime en particulier dans la
Bulle d'Indiction. Le Jubilé 2025 est à la lumière de: « Spes non confundit », « L’espérance
ne déçoit pas », tiré de la Lettre de l'Apôtre saint Paul aux Romains. Cette Année Sainte
sera donc le Jubilé de l'Espérance, au cours duquel chacun, où qu'il se trouve dans le
monde, sera invité à devenir des « Pèlerins de l'Espérance ».

Dans les paroles du Psalmiste, nous entendons la certitude qui doit habiter dans le cœur
de tout croyant dans le Dieu de Jésus-Christ et qui est bien expliquée par l'Apôtre : « Le
Christ Jésus est notre espérance » (1 Tm 1, 1). L'amour de Dieu, qui veut toujours venir à
notre rencontre et nous donner la grâce de son pardon et de sa miséricorde, fait naître en
nous l'espérance, comme un don de l'Esprit Saint. En effet, le pardon est le signe de
l'amour, son aboutissement, parce qu'il nous est offert comme un don qui nous permet
de vivre une vie nouvelle, « miséricordieuse », comme le dit le Pape François.

Les 24 Heures pour le Seigneur en témoignent précisément. Le but de l'événement est
de remettre le sacrement de la réconciliation au centre de la vie pastorale de l'Église,
donc de nos communautés, de nos paroisses, de toutes les réalités ecclésiales. C'est le
cœur du message évangélique : la miséricorde de Dieu, qui nous donne la certitude que,
devant le Seigneur, personne ne trouvera de juge, mais qu'il trouvera un père qui
l'accueille, le console et lui montre aussi le chemin pour se renouveler. C'est pourquoi,
comme l'a dit le Pape François, « la miséricorde suscite la joie, parce que le cœur s'ouvre à
l'espérance d'une vie nouvelle » (Misericordia et misera, n° 3).

Dans la soirée du vendredi 28 mars et pendant toute la journée du samedi 29 mars, il
serait significatif de prévoir une ouverture extraordinaire de l'église, offrant la possibilité
d'accéder aux confessions, de préférence dans un contexte d'adoration eucharistique.
Comme toujours, l'événement pourrait commencer le vendredi soir par une liturgie de la
Parole pour préparer les fidèles à la confession, et se conclure par la célébration de la
messe festive du samedi après-midi.
 L'objectif de ce guide est d'offrir quelques suggestions afin de permettre aux paroisses et
aux communautés chrétiennes de se préparer à cette initiative. Il s'agit, bien sûr, de
propositions qui peuvent être adaptées en fonction des besoins et des coutumes locales.
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JUBILÉ : 
L'ESPÉRANCE DU PARDON

Le Jubilé de 2025 trouve sa motivation
dans la Bulle Spes non confundit, où le
Pape François a inséré sa pensée sur la
façon de vivre et de célébrer l'Année Sainte
: « Tout le monde espère. Dans le cœur de
chaque personne est enfermée
l'espérance comme désir et attente de
bien, même si nous ne savons pas ce que
demain apportera avec lui. (…) Que le
Jubilé soit pour tous l'occasion de raviver
l'espérance » (n° 1). Comme on peut le
constater, la première indication qui se
dégage est l'universalité de l'invitation à
l'espérance. Personne ne peut être exclu
de l'espérance. Tout le monde est invité à
en faire l'expérience.

On peut avoir des espérances multiples et
multiples, mais celui qui ne connaît pas
Dieu, au fond de lui, reste sans espérance.
Le Jubilé est l'annonce inchangée de
Jésus-Christ, « notre espérance » (1 Tm 1, 1),
qui transcende le temps et l'espace pour
donner à chacun la force de sa présence. Il
est la véritable espérance qui soutient la
vie, qui nous permet d'aller au-delà de
toute déception humaine possible (cf.
Éphésiens 2:12).

Le Jubilé est une excellente occasion
pastorale, pour que le peuple de Dieu
puisse à nouveau se mettre en route vers
les tombes de Pierre et de Paul pour
célébrer le grand pardon. Ce qui rend le
Jubilé spécial, c'est d'abord l'indulgence,
qui n'est rien d'autre qu'un signe du
xxxxxxx

pardon plein et total qui est offert à ceux
qui désirent la conversion du cœur. La
Bulle permet aussi de mieux comprendre
sa valeur : « L'indulgence (...) nous permet
de découvrir à quel point la miséricorde de
Dieu est illimitée. Ce n'est pas une
coïncidence si, dans l'Antiquité, le terme «
miséricorde » était interchangeable avec
celui d'« indulgence », précisément parce
qu'il entend exprimer la plénitude du
pardon de Dieu qui ne connaît pas de
frontières... comme l'écrivait saint Paul VI,
le Christ est « notre indulgence » (n° 23). 

Aujourd'hui, la doctrine de l'indulgence
doit être relue à la lumière d'une théologie
xxx

qui place au premier plan le scénario de la
miséricorde et du pardon de Dieu. C'est en
effet le premier point de référence pour
fixer le thème de manière cohérente. La
miséricorde est le signe ultime de l'amour
du Père qui va jusqu'au pardon extrême
pour le pécheur. La vie chrétienne naît et se
développe dans l'amour. Cela culmine dans
le mystère de la mort et de la résurrection
du Christ, qui obtient le salut pour ceux qui
croient en lui. Cet amour n'est pas relégué
à un simple fait du passé ; au contraire, elle
se poursuit jusqu'à nos jours afin que nous
puissions nous réconcilier avec le Père. La
vie du croyant devient ainsi une existence
qui progresse dans l'amour déjà « répandu
dans nos cœurs » (Rm 5, 5). La célébration
de l'indulgence est une façon d'exercer
l'amour.

le Jubilé est l'annonce inchangée de
Jésus-Christ, « notre espérance » (1 Tm 1, 1)

S.E.R. Mgr Rino Fisichella
Pro-Préfet du Dicastère pour l'Évangélisation
Section pour les questions fondamentales de l'évangélisation dans le monde
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l'amour plutôt que dans le désordre du péché.
D'une certaine manière, c'est un supplément de
grâce qui est offert pour choisir le bien et rejeter
le mal.

Nous sommes donc placés devant le grand
thème de l'amour qui fait naître l'espérance et
que l'espérance soutient, signe du vrai bonheur
qui peut se réaliser. La Bulle nous le rappelle
avec force : « Nous avons besoin d'un bonheur
qui s'accomplisse définitivement dans ce qui
nous comble, c'est-à-dire dans l'amour, afin que
nous puissions dire, dès maintenant : « Je suis
aimé, donc j'existe ; et j'existerai pour toujours
dans l'Amour qui ne déçoit pas et dont rien ni
personne ne pourra jamais me séparer" (n° 21).
Un amour qui, dans le Jubilé, devient visible et
tangible comme pardon ; c'est-à-dire
l'expression du plus grand amour et de
l'espérance qui ne déçoit pas. Le Pape François
écrit à juste titre : « Pardonner ne change pas le
passé, cela ne peut pas changer ce qui s'est déjà
passé ; et pourtant, le pardon peut permettre de
changer l'avenir et de vivre autrement, sans
rancœur, sans amertume et sans vengeance.
L'avenir éclairé par le pardon nous permet de
lire le passé avec des yeux différents, plus
sereins, même s'ils sont encore sillonnés de
larmes" (Bulle Spes non confundit, n° 23).

Cette clarification nous permet de faire
l'expérience directe de combien le Jubilé peut
être une expérience extraordinaire et
nécessaire, parce qu'il entre au cœur de
l'existence quotidienne. Aujourd'hui, surtout, il
est facile de toucher les traits d'une culture de
moins en moins disposée à pardonner et de
plus en plus encline à la vengeance et au
ressentiment. Ces sentiments ne mènent pas à
l'espoir, mais au désespoir parce qu'ils vous
empêchent d'atteindre le bonheur. Il est donc
nécessaire que la « sœur cadette », pour
reprendre le langage poétique de C. Péguy,
surgisse avec toute sa force motrice pour que la
foi soit à nouveau le support du sens de la vie, et
la charité, la force du témoignage chrétien.
L'espérance est une certitude qui se pose sur
notre chemin. Nous devons grandir sans jamais
détourner les yeux de la fidélité de Dieu, comme
l'écrit l'auteur de la lettre aux Hébreux : «
Gardons sans faiblir la profession de notre
espérance, car celui qui a promis est fidèle » (10,
23). 

Face à l'amour avec lequel le Christ aime, en
effet, personne ne peut échapper à réaliser la
méchanceté de son propre péché et la limite
qu'il impose à l'existence personnelle. Cette
expérience ne connaît ni frontières temporelles
ni frontières géographiques. Chaque personne
réalise à un moment de sa vie la double
sensation : la limite et l'envie de se dépasser. Sur
le chemin de notre existence, nous savons que
la tentation, la trahison et la chute se produisent
; mais, à côté de cela, on perçoit aussi l'action de
la grâce qui nous pousse à la décision de la
conversion. Le pardon que le chrétien demande
au Père dans le sacrement de la réconciliation
lui est vraiment accordé. Il obtient vraiment le
pardon des péchés et le chemin de la grâce
s'ouvre devant lui. La conversion, cependant,
n'est pas une idée abstraite. Rien de tel que la
métanoïa qui nécessite la force de savoir
regarder le concret de son existence. Celle-ci ne
se réalise pas seulement dans l'intentionnalité,
acquise par le pardon, de vivre selon l'Évangile,
mais s'incarne dans l'histoire de chacun, en
assumant toute l'identité de la personne qui est
faite de pensée et d’un corps, d'idéaux et de
contradictions.

La vie de péché que nous vivons, en somme,
n'est pas effacée d'un coup de table sans que
des conditions ne restent en nous ou plutôt ces
« résidus » de ce que le péché a fait naître.
Puisque le péché ne naît pas instantanément,
mais qu'il est le fruit d'un éloignement
progressif du bien, de même, dans l'histoire de
chacun, il reste de vraies contradictions qui sont
la conséquence de la vie du péché. C'est, après
tout, l'idée de « punition » qui est supprimée
avec la célébration de l'indulgence. L'absolution,
que le prêtre offre au nom du Christ et de
l'Église, pardonne effectivement les péchés
commis. Pour reprendre une belle expression
du prophète, Dieu ne se souvient plus d'eux, il
les jette derrière lui, d'une manière aussi
éloignée que l'Orient de l'Occident (cf. Is 55, 7-9).
Ce ne sont donc pas les péchés qui restent, mais
ce que les péchés ont créé en nous : la situation
d'inconfort et de malaise qui, en fin de compte,
conduit toujours à commettre les mêmes
péchés. L'indulgence intervient précisément à
ce stade. La miséricorde de Dieu atteint la
même condition que l'homme pécheur et le
libère pleinement avec l'invitation à vivre dans
xx
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COMMENT OBTENIR L'INDULGENCE
PENDANT L'ANNÉE SAINTE

Le Jubilé est le moment propice pour recevoir la grâce de l'indulgence,
« la plénitude du pardon de Dieu qui ne connaît pas de limites »

(Bule Spes non confundit, 23). 
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Conditions requises pour recevoir ce
cadeau de la pleine indulgence :

Recevoir le sacrement de la Pénitence et
du Pardon
Recevoir la Sainte Communion
Prier aux intentions du Saint-Père

De plus,
faire un pèlerinage dans un lieu sacré,
dans au moins l'une des quatre basiliques
pontificales majeures ou dans un lieu
sacré jubilaire

       ou
faire une œuvre de miséricorde ou de
pénitence

Nous pouvons être solidaires de ceux qui nous ont précédés, en offrant,
dans l'intercession de la prière, cette grâce aux âmes du purgatoire.

* Nous vous invitons à lire les spécifications dans le document « Note sur
l'Indulgence plénière concédée durant le Jubilé ordinaire de l'Année 2025
annoncé par Sa Sainteté le Pape François », de la Pénitencerie Apostolique.



« TU ES MON ESPÉRANCE »

P. Salvatore Maurizio Sessa, mdm
Bibliste et recteur de l'église Sacre Stimmate di S. Francesco (Rome)

Vous êtes, vous avez été et donc vous serez mon espérance. À
partir de l'ici et maintenant du temps présent, toutes les phases
de la vie, enfermées dans les extrémités les plus fragiles de
l'existence, la jeunesse et la vieillesse, sont embrassées par cette
expression éblouissante de la foi contenue dans la première
partie du Psaume 71. Ce sont des mots capables de nous sauver
in extremis de tout désespoir, de nous faire surmonter tout mur
noir de peur, de nous arracher aux marécages de l'angoisse qui
voudrait retenir et faire couler nos vies.

La prière du psalmiste nous parvient en recueillant l'expérience
de générations de croyants, afin que ces mêmes paroles déjà
semées par l'Esprit dans nos cœurs retrouvent force,
articulation et énergie. Parce que nous pouvons les reconnaître
comme les nôtres. Comme une langue qu'en réalité nous
connaissions déjà, mais dont nous ne savions plus parler, voici la
même confession de foi qui sort de nos lèvres, jaillissant du
cœur. Si nous voulions entendre l'écho original de l'expression
hébraïque au verset 5, nous pourrions dire encore plus
succinctement et efficacement : « Parce que tu es mon
espérance ». Je te loue, je t'en supplie, je te supplie de me
délivrer, Seigneur, parce que tu es mon espérance : tu es
maintenant, tu étais hier, tu seras demain et pour le reste de ta
vie. Cette certitude est capable de fonder et de redécouvrir le
sens de toute une histoire, avec ses lumières et ses pages
sombres, et elle permet d'affronter ce qui manque dans
l'accomplissement de notre histoire, même si nous devons
passer par le feu ou par l'eau (cf. Ps 66, 12), pour des épreuves
qui sont dures, mais qui ne sont jamais au-dessus de nos forces,
fortifiées par sa grâce (cf. 1 Co 10, 13).

C'est donc ici que l'orant se souvient de sa jeunesse (v. 5 : « C'est
toi, mon Seigneur, mon espérance, ma confiance, Seigneur, dès
ma jeunesse »), et même il regarde encore plus loin en arrière, il
repense à son origine dans le sein de sa mère (v. 6 : Je me suis
appuyé sur toi dès le sein de ma mère, dès le sein de ma mère,
tu es mon soutien : À toi ma louange sans fin") : une époque
d'extrême fragilité, où la précarité de la vie à naître a
miraculeusement trouvé un refuge sûr à l'intérieur et à
l'extérieur de l'étreinte maternelle (cf. v. 7). Mais en réalité, nous
comprenons maintenant que c'était lui, le Seigneur, le rocher
du salut, la demeure accueillante, la forteresse imprenable (cf. v.
3). Et maintenant?  xxxxxxxx

(PS 71,5) - LECTIO DIVINA
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Chaque phase de l'existence connaît ses faiblesses et ses nouvelles menaces, ses
nouveaux dangers et ses nouveaux obstacles à affronter. Dans le psaume, la voix de celui
qui prie est celle de celui qui est maintenant âgé, mais qui sent que sa mission n'est pas
encore accomplie: il doit annoncer ses merveilles aux nouvelles générations (cf. v. 17-18).
Cependant, faisant l'expérience de la perte de ses forces, il se trouve toujours impuissant
et a besoin d'amour et de protection, tout comme lorsqu'il était enfant. Mais si Dieu a
présidé au miracle des origines, s'il nous a tissé dans le sein de notre mère et nous a
formés comme un miracle (cf. Ps 139, 13-14), la certitude est qu'il sera à nos côtés même
au moment où nous prévoyons la fin, même symbolique, de toute expérience
d'impuissance.

Dans de tels moments, paradoxalement, la vérité de l'être humain, fait de poussière, mais
habité par le souffle divin, est rendue présente (cf. Genèse 2:7). Si nous avons peur de la
fin, nous savons cependant que Dieu a déjà accompli sa promesse de vie en nous : dans
le sein de notre mère, nous étions des enfants qui ne pouvaient pas encore être vus ni
touchés, mais depuis lors, nous avons été perçus par nos parents comme l'espérance
d'un fruit mûr que la naissance a ensuite réalisé et rendu visible. Dieu est présent dans la
fragilité de tout commencement, et c'est pourquoi le dernier mot sur notre vie ne sera
jamais celui de la fin et du non-sens. Il n'y aura en Lui qu'un nouveau commencement, si
nous le lui permettons. 

Combien cette prise de conscience m'a aidé dans mon service pastoral ! Sachant que
notre espérance n'est pas dans les idéologies, les choses, les sécurités, pas même ce
xxxxx

qu'il y a de beau, de vrai et de bon que nous pouvons vivre dans cette vie, pas même les
personnes les plus chères. Ils ne sont pas l'Espérance, mais ils la rendent présente, ils en
sont le reflet, et ils nous renvoient au-delà d'eux-mêmes pour rencontrer un Visage, pour
entrer en relation avec le Vivant, pour devenir en Lui des Fils dans le Fils. Grâce à ces
signes prophétiques, nous pouvons nous aussi lever les yeux et dire au Seigneur: « Tu es
mon espérance ! ».

Cela m'a appris, surtout avec les jeunes, à ne jamais mépriser la petitesse et la fragilité, à
voir prophétiquement le potentiel de chaque petit grain de moutarde, à prévoir et déjà à
admirer la possibilité et la splendeur de l'accomplissement. Et je sais que cette lumière
est une invitation continue à prendre soin de ces processus très délicats de croissance.
Peut-être parce que j'ai compris que cette phrase « tu es mon espérance » a été la
première à être prononcée par le Seigneur en me regardant et en te regardant, en
regardant chacun de nous. Nous sommes l'espérance de Dieu, cette fragilité dont Il
prend soin et qu'il veut avec une patience infinie amener à son plein accomplissement
selon son plan. Le fait de se sentir regardé ainsi, change de regard, et là où auparavant on
ne voyait que des décombres, on voit la possibilité de construire quelque chose de
nouveau, là où on entendait des notes discordantes, maintenant on croit à la promesse
de nouvelles harmonies de communion fraternelle. Et vous vous retroussez les manches :
parce que l'espérance vous donne aussi une belle mission à accomplir.

cette phrase « tu es mon espérance » a été la première
à être prononcée par le Seigneur, en regardant chacun

de nous. Nous sommes l'espérance de Dieu



EXAMEN DE CONSCIENCE

in Custodisci il cuore (“ Prendre soin du cœur ”), Papa Francesco (Libreria Editrice Vaticana, 2015)10

Vers Dieu Est-ce que je me tourne vers Dieu uniquement dans le besoin ? 

Est-ce que j'assiste à la messe le dimanche et les jours de fête ? 

Est-ce que je commence et termine mes journées par la prière ? 

Ai-je nommé Dieu, la Vierge, les saints en vain ? 

Avais-je honte de me montrer chrétien ? 

Qu'est-ce que je fais pour grandir spirituellement ? Quoi? Quand? 

Est-ce que je me rebelle contre les plans de Dieu ? 

Est-ce que je m'attends à ce qu'il fasse ma volonté ?

Vers les
autres

Est-ce que je sais pardonner, aider les autres ? 

Ai-je calomnié, volé, méprisé les petits et les sans défense ? 

Suis-je envieux, en colère, partial ? 

Est-ce que je m'occupe des pauvres et des malades ? 

Ai-je honte de mon frère, de ma sœur ? 

Suis-je honnête et juste avec tout le monde ou est-ce que je nourris la

« culture du jetable » ? Ai-je incité les autres à faire le mal ? 

Est-ce que j'observe la morale conjugale et familiale enseignée par

l'Évangile ? 

Comment est-ce que je vis ma responsabilité d’éducateur envers mes

enfants ? Est-ce que j'honore et respecte mes parents ? 

Ai-je rejeté la vie que je viens de concevoir ? 

Ai-je éteint le don de la vie ? Ai-je aidé à le faire ? 

Est-ce que je respecte l'environnement ?

Envers soi Suis-je un peu mondain et peu croyant ? 

Est-ce que j'exagère en mangeant, en buvant, en fumant, en m'amusant ? 

Est-ce que je m'inquiète trop de ma santé physique, de mes biens ? 

Comment est-ce que j'utilise mon temps ? Suis-je paresseux ? 

Est-ce que je veux être servi ? 

Est-ce que j'aime et cultive la pureté du cœur, des pensées et des actions ? 

Est-ce que je cultive la vengeance, est-ce que j'ai de la rancune ? 

Suis-je doux, humble, artisan de paix ?

LE SACREMENT DE LA RÉCONCILIATION
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Au moment où vous vous présentez comme pénitent, le prêtre vous accueille
cordialement, en vous adressant des paroles d'encouragement. Il rend présent le
Seigneur miséricordieux.
Avec le prêtre, faites le signe de la croix en disant :
Au nom du Père, du Fils et du Saint Esprit. Amen.

Le prêtre vous aide à être prêt à faire confiance à Dieu, avec ces paroles ou d'autres
semblables :
Que le Seigneur soit dans votre cœur, afin que vous vous repentiez et confessiez
humblement vos péchés. 

Le prêtre, selon le cas, lit ou dit de mémoire un texte de l'Écriture Sainte dans lequel la
miséricorde de Dieu est évoquée et l'invitation à la conversion est adressée à l'homme.

Or, la preuve que Dieu nous aime, c’est que le Christ est mort pour nous, alors que
nous étions encore pécheurs. À plus forte raison, maintenant que le sang du Christ
nous a fait devenir des justes, serons-nous sauvés par lui de la colère de Dieu. 
(Romains 5, 8-9)

À ce stade, vous pouvez confesser vos péchés. Si nécessaire, le prêtre vous aide en vous
posant des questions ou par des conseils appropriés. Le prêtre vous invite à manifester
votre repentance, en récitant l'acte de contrition ou une autre formule similaire, par
exemple :

Père, j'ai péché contre toi, je ne suis plus digne d'être appelé ton fils. Aie pitié de
moi, pécheur. (Luc 15, 18; 18,13)

Ou

Lave-moi, Seigneur, de tous mes péchés, purifie-moi de mon péché. Je reconnais
ma faute, mon péché est toujours devant moi.   (Ps 50, 4-5)

Ou

Lave-moi, Seigneur, de tous mes péchés, purifie-moi de mon péché. Je reconnais
ma faute, mon péché est toujours devant moi !

CÉLÉBRATION AVEC RENCONTRE INDIVIDUELLE POUR LE SACREMENT
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Le prêtre impose ses mains (ou au moins sa main
droite) au-dessus de votre tête, dit :

Que Dieu tout puissant vous montre 
sa miséricorde, 
par la mort et la résurrection de son Fils 
il a réconcilié le monde avec lui 
et Il a envoyé l’Esprit Saint pour
la rémission des péchés. 
Par le ministère de l’Église 
qu’Il vous accorde le pardon 
et la paix et moi au Nom du Père 
+ et du Fils et du Saint Esprit, 
je vous pardonne tous vos péchés. 
 
Réponse :
Amen.

Après l'absolution, le prêtre peut dire :
Louons le Seigneur parce qu'il est bon.

Réponse : 
Sa miséricorde dure éternellement.

Réponse : 
Le Seigneur vous a pardonné. Allez en paix.







INTRODUCTION À LA CÉLÉBRATION

La veillée, qui a lieu pendant l'initiative des 24 heures pour le Seigneur, a un rôle
fondamental, car elle caractérise l'ensemble de l'événement ; il est donc souhaitable
qu'elle soit célébrée avec l’exposition du Saint-Sacrement, tandis qu'un ou plusieurs
prêtres restent disponibles pour célébrer le sacrement de Pardon et de la
Réconciliation.

Cette veillée s'inspire des paroles du Psalmiste : « Tu es mon espérance » (Ps 71, 5),
soulignant que le pardon reçu et donné permet à l'homme de se convertir et de
changer de vie. C’est le lieu pour reconnaître, de manière authentique, une nouvelle
vie !

L'événement des 24 heures pour le Seigneur est étroitement lié au temps
liturgique du carême, et en particulier au quatrième dimanche du carême,
anciennement connu sous le nom de « Laetare ». La joie célébrée ce jour-là jaillit de
la conversion personnelle, de la réconciliation avec Dieu et de la grâce reçue dans le
sacrement du pardon. Les lectures dominicales présentent, entre autres, comment
la grâce de Dieu agit dans l'histoire, malgré les péchés commis par l'Homme. Nous
remarquons que Dieu, riche en miséricorde, intervient toujours librement pour
sauver l'homme, même si celui-ci est le seul responsable de sa propre défaite face
au mal.

L'initiative s'est placée précisément dans les jours précédant le quatrième
dimanche de carême, pour donner à tous les fidèles la possibilité de libérer leur vie
des péchés, préparant ainsi à Pâques. Au cours du développement de l'initiative du
24 heures pour le Seigneur, il convient de mettre l'accent sur le contenu indiqué
ci-dessus. Cependant, le développement et le choix même des thèmes et des
passages bibliques sont toujours laissés à la discrétion des pasteurs et des
organisateurs de l'événement qui, dans diverses parties du monde, connaissent le
mieux les besoins des fidèles confiés à leurs soins pastoraux.
 

Il ne faut pas oublier que la réconciliation avec Dieu et avec les Hommes rétablit la
paix chez l'Homme. Les guerres et la paix ne sont pas simplement le résultat de
problèmes politiques, mais surtout de la disposition du cœur humain. En ce sens,
tout Homme, et surtout tout chrétien, est responsable de la guerre et de la paix
dans la société et entre les nations. C'est la mission de chacun d'entre nous de
cultiver un cœur miséricordieux et de propager la culture du pardon et de la paix.
Au cours de l'initiative du 24 heures pour le Seigneur, la prière pour la paix et la
réconciliation entre les nations en guerre et entre les groupes sociaux qui restent en
conflit ne peut pas manquer.

VEILLÉE
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De la pratique des années précédentes, on peut déduire que l'initiative est
généralement menée de trois manières :
 

1. Dans les petites communautés telles que les hôpitaux, les prisons ou les petites
paroisses/chapelles avec un nombre relativement restreint de fidèles. 
Dans ce cas, l’entièreté de l'initiative a souvent lieu le vendredi soir. L'événement pourrait
commencer par la liturgie pénitentielle, l’exposition du Saint-Sacrement suivi de
l’adoration eucharistique en silence ou animée par un groupe de prière (selon les
possibilités et les besoins de la communauté), inviter chacun à la réconciliation
sacramentelle avec Dieu. 

2. Dans les paroisses plus nombreuses (en particulier dans les zones urbaines), dans les
préfectures (et/ou les vicariats/doyennés), il est possible d'organiser l'événement avec
plusieurs paroisses/communautés.
Il serait opportun de commencer le vendredi soir par la Sainte Messe ou par la liturgie de
la Parole. Puis le Saint-Sacrement est exposé et l'adoration eucharistique commence,
animée par différents groupes paroissiaux ou par diverses paroisses.
Les responsables établissent à la fois le programme de l'ensemble du temps d'Adoration
et sa durée, en assurant une rotation entre les personnes ou les groupes qui animent, et
de favoriser la confession des fidèles. 

3. Dans les églises cathédrales, les basiliques, les sanctuaires, ou dans les paroisses et les
lieux de culte les plus significatifs pour l'Église locale et soigneusement choisie par
l'ordinaire ou par les responsables. 
L'événement devrait être organisé de manière plus solennelle, en mettant l'accent sur
l'universalité de l'Église qui le célèbre simultanément dans le monde entier. L'église doit
également rester ouverte durant la nuit, avec une adoration eucharistique animée à tour
de rôle par divers groupes de prière et différentes communautés. Il est souhaitable que
l'ordinaire et les autres évêques soient présents au moins au début et à la fin de
l'événement, en se montrant également disponibles dans la célébration du sacrement
de la Réconciliation. La présence constante d'un ou de plusieurs prêtres prêts à
confesser doit être assurée. 

Dans la mesure du possible, un groupe de fidèles spécialement formé et préparé
pourrait inviter les passants à entrer dans l'église et à participer à l'événement (en
particulier dans les églises principales de la ville, dans les centres historiques et
touristiques, dans les lieux de grande affluence de personnes, etc.). Une simple invitation,
un mot de bienvenue, une explication de l'événement sont souvent l'occasion d'ouvrir
une conversation beaucoup plus sérieuse, devenant un véritable moment
d'évangélisation. Il n'est pas rare que les fidèles laïcs, en particulier ceux qui reçoivent
systématiquement une formation dans diverses communautés et groupes de prière,
puissent rendre un excellent service en se préparant à la confession, en dialoguant avec
des personnes qui n'ont pas fréquenté l'église depuis longtemps et qui peuvent se sentir
mal à l'aise avec la présence directe et immédiate d’un prêtre. 

Pour adapter la proposition d’une veillée aux besoins particuliers d'une communauté
spécifique (paroisse, chapelle d'hôpital, monastère, sanctuaire, etc.), des chants sont
choisis. Pour approfondir les thèmes récurrents avec les textes bibliques proposés, il est
suggéré de préparer une méditation ou de choisir quelques témoignages, en fonction
des besoins et des possibilités de la communauté elle-même.
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DÉBUT DE LA VEILLÉE

LITURGIE PÉNITENTIELLE
Pendant que le prêtre et les ministres entrent en procession, l'assemblée chante l'hymne ou
un chant approprié.

SALUTATION ET EXHORTATION 
C : Au nom du Père, du Fils et de l'Esprit Saint.                            R : Amen. 
C : Que la miséricorde et la paix soient avec vous tous.             R : E con il tuo spirito. 

C : Frères et sœurs, aujourd'hui encore, Jésus miséricordieux nous invite au pardon et à la
conversion. Ouvrons nos cœurs afin que la grâce de Dieu agisse en nous. Confions nos frères
et sœurs, en particulier ceux qui se sont éloignés de Dieu afin, qu’au cours de ces vingt-
quatre heures consacrées de manière particulière dans toute l'Église à la réconciliation, ils
entendent la voix du Sauveur qui, nous prenant par la main, invite chacun de nous à «
marcher vers une vie nouvelle ».

Tout le monde se recueille quelques instants en silence. Puis le célébrant poursuit :
C : Prions.

Il tend les mains et dit :
Ô Père, Toi qui nous as délivrés du péché
Et qui nous as donné la dignité d'enfants adoptifs, 
regarde ta famille avec bienveillance, 
car à tous ceux qui croient au Christ 
Que la vraie liberté et l'héritage éternel soient donnés.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit, Dieu, 
pour les siècles des siècles.

R : Amen.

LITURGIE DE LA PAROLE
Première lecture | Romains 5, 1-5
Extrait de la lettre de saint Paul aux Romains

Frères, nous qui sommes donc devenus justes par la foi, nous voici en paix avec Dieu par
notre Seigneur Jésus Christ, lui qui nous a donné, par la foi, l’accès à cette grâce dans laquelle
nous sommes établis ; et nous mettons notre fierté dans l’espérance d’avoir part à la gloire de
Dieu. Bien plus, nous mettons notre fierté dans la détresse elle-même, puisque la détresse,
nous le savons, produit la persévérance ; la persévérance produit la vertu éprouvée ; la vertu
éprouvée produit l’espérance ; et l’espérance ne déçoit pas, puisque l’amour de Dieu a été
répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été donné.
Parole de Dieu

R : Nous rendons grâce à Dieu.
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Psaume responsorial | cf. Ps 8
R/ O Seigneur, notre Dieu, qu'il est grand ton nom par toute la terre !

Ô Seigneur, notre Dieu, qu'il est grand ton nom par toute la terre ! 
Jusqu'aux cieux, ta splendeur est chantée
par la bouche des enfants, des tout-petits : 
rempart que tu opposes à l'adversaire, où l'ennemi se brise en sa révolte.

À voir ton ciel, ouvrage de tes doigts, 
la lune et les étoiles que tu fixas,
qu'est-ce que l'homme pour que tu penses à lui, 
le fils d'un homme, que tu en prennes souci ?

Tu l'as voulu un peu moindre qu'un dieu, 
le couronnant de gloire et d'honneur ;
tu l'établis sur les œuvres de tes mains, 
tu mets toute chose à ses pieds :

les troupeaux de bœufs et de brebis, 
et même les bêtes sauvages,
les oiseaux du ciel et les poissons de la mer, 
tout ce qui va son chemin dans les eaux.

Acclamation à l’évangile | Ps 85,8
Louange et honneur à toi, Seigneur Jésus !
Montre-nous, Seigneur, ta miséricorde et donne-nous ton salut.
Louange et honneur à toi, Seigneur Jésus !

Évangile (Luc 6, 20-23a)
C : Que le Seigneur soit avec vous.
R : Et avec votre esprit.
C : Évangile de Jésus Christ selon Luc 
R : Gloire à toi, Seigneur.

À ce moment-là, Jésus, levant les yeux sur ses disciples, déclara : « Heureux, vous les pauvres,
car le royaume de Dieu est à vous. Heureux, vous qui avez faim maintenant, car vous serez
rassasiés. Heureux, vous qui pleurez maintenant, car vous rirez. Heureux êtes-vous quand les
hommes vous haïssent et vous excluent, quand ils insultent et rejettent votre nom comme
méprisable, à cause du Fils de l’homme. Ce jour-là, réjouissez-vous, tressaillez de joie, car
alors votre récompense est grande dans le ciel.

C : Acclamons la Parole de Dieu.
R : Louange à toi, Seigneur Jésus.

Homélie.
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CONFESSION PERSONNELLE DES PÉCHÉS

Tous se lèvent.
Après avoir observé une brève pause de silence, le célébrant dit :

C : Confiants dans la miséricorde du Seigneur, qui ne nous condamne jamais, mais
nous exhorte toujours à la vie de grâce, nous confessons nos péchés.

C : Seigneur, envoyé par le Père pour sauver ceux qui ont le cœur contrit, prends
pitié de nous.
R : Prends pitié de nous. 

C : Ô Christ, toi qui es venu appeler les pécheurs, prends pitié de nous.
R : Prends pitié de nous.

C : Seigneur, qui intercède pour nous auprès du Père, prends pitié de nous.
R : Prends pitié de nous.

LE NOTRE PÈRE 
C : Inspirés par la Parole du Seigneur qui nous invite à demander à Dieu le pardon
de nos péchés, adressons-lui notre prière unanime :
R : Notre Père...

SIGNE DE PAIX 
C : Chers amis, réconciliés par la grâce de Dieu, reçue par Jésus-Christ, échangeons
un geste de paix.

Tout le monde échange un signe de paix. 

EXPOSITION DU SAINT-SACREMENT
La célébration se poursuit avec l'exposition du Saint-Sacrement « more solito » et
par un temps d’adoration eucharistique animée qui durera jusqu'à la fin de
l'initiative des 24 heures pour le Seigneur.

Vient ensuite le temps des confessions et de l'absolution individuelle.

À la fin de la veillée, la bénédiction solennelle avec le Saint-Sacrement est donnée.
Dans certains endroits, en particulier là où s'est déroulée de manière solennelle
l'initiative des 24 heures pour le Seigneur, qui s'est terminée le samedi soir, la messe
du quatrième dimanche de Carême ou les premières vêpres ont pu être célébrées.
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DÉROULEMENT DE LA VEILLÉE

Ce texte est une proposition qui devrait ensuite être étoffée et adaptée, en fonction
des traditions locales. 
En tenant compte de la durée de la veillée, du nombre de participants, des
possibilités d'organisation et d'autres facteurs, l'animation de l'adoration
eucharistique pourrait se dérouler en rotation, avec un changement de thème
après chaque heure. 
Au cours de la célébration de la veillée, il est fortement conseillé de prévoir des
moments de silence devant le Saint-Sacrement.

DÉROULEMENT POUR UNE ÉQUIPE D’ANIMATION
Après avoir exposé le Saint-Sacrement, après un moment de silence, on interprète
un chant. S'ensuit la lecture du passage biblique :

Extrait du livre du prophète Isaïe (1,10.16-20)

Écoutez la parole du Seigneur, vous qui êtes pareils aux chefs de Sodome ! Prêtez
l’oreille à l’enseignement de notre Dieu, vous, peuple de Gomorrhe ! Lavez-vous,
purifiez-vous, ôtez de ma vue vos actions mauvaises, cessez de faire le mal.
Apprenez à faire le bien : recherchez le droit, mettez au pas l’oppresseur, rendez
justice à l’orphelin, défendez la cause de la veuve. Venez, et discutons – dit le
Seigneur. Si vos péchés sont comme l’écarlate, ils deviendront aussi blancs que
neige. S’ils sont rouges comme le vermillon, ils deviendront comme de la laine. Si
vous consentez à m’obéir, les bonnes choses du pays, vous les mangerez ; mais si
vous refusez, si vous vous obstinez, c’est l’épée qui vous mangera. – Oui, la bouche
du Seigneur a parlé.

Parole du Seigneur – Nous rendons grâce à Dieu. 

Temps de silence.

TÉMOIGNAGE/MÉDITATION
Un témoignage de conversion est alors proposé. Un tel témoignage pourrait être
donné par une personne qui désire raconter comment le Seigneur a touché son
cœur avec la grâce du pardon. Alternativement, vous pouvez lire le témoignage de
conversion d'un saint, par exemple. Dans le cas où il n'est pas possible de présenter
le témoignage, un texte méditatif pourrait être proposé, comme celui rapporté ci-
dessous ou des passages de la Lectio Divina rapportés dans ce Guide.
.
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Bulle d'indiction du Jubilé ordinaire de l'An 2025
Spes non confundit (n° 3)

L’espérance, en effet, naît de l’amour et se fonde sur l’amour qui jaillit du Cœur de
Jésus transpercé sur la croix : « En effet, si nous avons été réconciliés avec Dieu par
la mort de son Fils alors que nous étions ses ennemis, à plus forte raison,
maintenant que nous sommes réconciliés, serons-nous sauvés en ayant part à sa
vie » (Rm 5, 10). Et sa vie se manifeste dans notre vie de foi qui commence avec le
baptême, se développe dans la docilité à la grâce de Dieu, animée en conséquence
par l’espérance toujours renouvelée et rendue inébranlable par l’action de l’Esprit
Saint.

C’est en effet l’Esprit Saint qui, par sa présence permanente sur le chemin de
l’Église, irradie la lumière de l’espérance sur les croyants : Il la maintient allumée
comme une torche qui ne s’éteint jamais pour donner soutien et vigueur à notre
vie. L’espérance chrétienne, en effet, ne trompe ni ne déçoit parce qu’elle est fondée
sur la certitude que rien ni personne ne pourra jamais nous séparer de l’amour de
Dieu : « Qui pourra nous séparer de l’amour du Christ ? la détresse ? l’angoisse ? la
persécution ? la faim ? le dénuement ? le danger ? le glaive ? [...] Mais, en tout cela
nous sommes les grands vainqueurs grâce à celui qui nous a aimés. J’en ai la
certitude : ni la mort ni la vie, ni les anges ni les Principautés célestes, ni le présent ni
l’avenir, ni les Puissances, ni les hauteurs, ni les abîmes, ni aucune autre créature,
rien ne pourra nous séparer de l’amour de Dieu qui est dans le Christ Jésus notre
Seigneur » ( Rm 8, 35.37-39). Voilà pourquoi l’espérance ne cède pas devant les
difficultés : elle est fondée sur la foi et nourrie par la charité. Elle permet ainsi
d’avancer dans la vie. Saint Augustin écrit à ce sujet : « Quel que soit le genre de vie,
on ne peut vivre pas sans ces trois inclinations de l’âme : croire, espérer, aimer ».

Après le témoignage/la méditation, on peut faire un chant. Favoriser aussi un temps
de prière silencieuse. 

Ensuite, il est possible de faire une prière d'intercession à la Vierge, récitée par toute
l'assemblée.
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PRIÈRE À LA VIERGE

Mère, Mère Immaculée
Notre Mère, Rome se prépare à un nouveau jubilé,
qui sera un message d’espérance pour l’humanité
éprouvée par les crises et les guerres.
Mais ton regard de Mère voit plus loin.
Et il me semble entendre ta voix
qui, avec sagesse, nous dit: «Mes enfants,
Le vrai jubilé est à l’intérieur:
à l’intérieur, à l’intérieur de vos cœurs,
dans les relations familiales et sociales.
C’est là qu’il faut travailler pour préparer
la voie du Seigneur qui arrive».
Et c’est une bonne occasion
de faire une bonne confession
et demander pardon pour tous les péchés.
Dieu pardonne tout, Dieu pardonne toujours, toujours.

Mère Immaculée, nous te remercions!
Ta recommandation nous fait du bien,
nous en avons si besoin, car, sans le vouloir,
nous risquons de nous perdre totalement
dans l’organisation, les choses à faire,
et alors la grâce de l’Année Sainte,
qui est un temps de renaissance spirituelle,
un temps de pardon et de libération sociale,
cette grâce jubilaire peut être compromise,
être un peu étouffée.

Et aujourd’hui encore, Mère, tu nous répètes:
«Tout ce qu'il vous dira, faites-le» (cf. Jn 2, 5).
Merci, Sainte Mère! Merci, car encore,
en ce temps pauvre en espérance,
tu nous donnes Jésus, notre Espérance.
Merci Mère.

(Extrait de la Prière du Pape François devant la statue de l'Immaculée Conception
sur la Place d’Espagne, prononcée le 8 décembre 2024)
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Possibilité de faire un chant. Invitation
à la prière silencieuse jusqu'à la fin du
temps de prière.

En fonction de la durée de l'ensemble
de la veillée, cette programmation
peut être répétée, en changeant les
passages bibliques et les chants, et en
alternant les témoignages, les
méditations et les prières. 

En considération du temps liturgique
du carême, il serait souhaitable
d'inclure également le Chemin de
Croix. La prière du Saint Rosaire et/ou
du chapelet de la Miséricorde Divine
pourrait être proposée.

Quelques suggestions de passages
bibliques pour ceux qui ont
l’opportunité de prolonger la veillée : 
Psaume 51 (psaume du retour à Dieu) ;
Lc 6, 27-38 (l'amour des ennemis – ne
pas juger) ; Col 1, 9-14 (des ténèbres à
la lumière du Christ) ; des passages de
la Bulle Spes non confundit peuvent
aussi être utilisés.
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